
'1rtait. Elle adora cet acte et y entra pour s'y
aidr, et ce fut, pensons nous, le moment où, fi.

45ssant de donner son Fils à Dieu, elle fit cet
acte prodigieux par lequel nous avons montré
11'elle avait décidé de se dépouiller de Lui.

M1ais à peine Marie portant l'enfant avait-elle
a le pied dans le Temple, un vieillard de

1aspect le plus vénérable se présente à elle, qui
lodeste et pleine de déférence, s'arrêta devant

Ce vieillard habitait la ville sainte et se
1om11nait Siméon. Marie le connaissait-elle hu-
Mainement ? On ne saurait le dire, et la chose
p1rtaît peu probable. Mais dans la sainte lu-rlère qui éclairait son âme, elle vit qui il était,
et que Dieu le lui envoyait.

RELIQU ES I RSGRES.
LA VRAIE CROIX.

La Croix en Europe.

I-L'A LLEMAGNE

!aguse (suite).-Outre l'insigne fragment du
u de la vraie croix et les autres parcelles qui

hservent dans le reliquaire de la cathé-
e, on en voit un autre dans une croix d'ar.
apportée de Jérusalem par le Père Boni-

,de Stéphanisda, alors qu'il était Gardien
• S. Sépulcre. Boniface, d'une très-grauAe
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